CONSIDERATIONS

SUR

QUELQUES ECOLES POETIQUES

l\//

~
—

Survies d'une 15
Sy

%A poésie accomplit actuellement une évolution
J fort intéressante. D’une part, voici le groupe des

poétes immuablement attachés aux regles clas-
siques et parnassiennes; d’autre part, voici les novateurs
qui, avec Adolphe Boschot, réclament quelques adoucisse-
ments 2 la sévére intransigeance des reégles prosodiques;
enfin, voici les partisans du vers libre qui, sous la direction
de M. Gustave Kahn, poe¢te de beaucoup de talent et cerveau
puissant, demandent l'entier rejet de régles imposant aux
vers un nombre déterminé de pieds.

A vrai dire, ces divergences ne sont pas nouvelles. Il y
eut de tout temps, en maticre poétique, les novateurs et les
conservateurs, les anciens et les modernes. Dansla FPraie His-
toire Comique de Irancion, composée par Charles Sorel, sieur
de Souvigny, vers 1622, on trouve ce passage caractérisant

la lutte de Malherbe contre Ronsard et son école
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